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jachement envers maperfonne, par l'adreffe que vous m'avez préfentée aujoure
d'hui. Il ef particuliérement flatteur pour moi, de trouver, que ma conduite
étételle, qu'elle m'a prouve votre eflime, en même tems qu'elle a gagné votre
approbation. j'ofe me promettre, que par la fuite, je réuffirai, en pourfui.
vant la même conduite, à mériter la continuation des mêmes fentimens, de
votre part, dont vous m'avez fait parvenir l'affurance, d'une maniere fi par-
ticulierement obligeante. Jenvifage avec l'attente la plus inquiete, le
moment où j'aurai le bonheur d'être appellé piLs immédiatement à fervir
ma patrie dans une -fituation aive: etj'efpere alors vous prouver, que je
redoublerai de zéle, quand je ferai employé dans une caufe auffi chére,
comme me fera toujours celle dont le but ef, la prote&ion de vos proprié-
tés et de vos perfonnes, et la défence de votre Patrie. Permettez moi, en..
core une fois, Meffieurs, de vous affurer que j'entretiendrai toujours les
fentimens les plus parfaits, de reconmoiffance pour le grand honneur que,je
reçois aujourd'hui, etj'ofe me flatter,-que vous voudrez bein être perfuades,
qu'en même tems, que mon devoir m'cngagera toujours, à fentir le plus vif
intérêt pour votre bonheur général, comme corps public-; je me. regar-
derai toujours comme particuliérement heureux, lorfqu'il fera cri mon pou-
voie de rendre Service à aucun Membre de votre Communauté refpeâable:
çomme individû.-Q uébec, i5 Novembre, 1793.

Dimnche le lome courant, entre 8 et 9 he res du fpir le feu prit dans la
maifon d'un nommé Jugon, Boulanger dans le Sault au Matelot en la Baf-
fe'Ville. L'incendie fe communiqua d'abord aux bâtimrens.roifins des deux
côtés de la rue, et continua avec une etrême violence jufqu'à quatre heures
Lundi matin. Douze maifons, et piuieurs Hangars et Etables ont été eri-
tierement confumés. Un nombre de pauvres familles ayant perdu ce qu'el-
les polfédaient, fe font trouvées dans la rue et deftituées de tout. Dans la
maifon du Sieur Jugon, un enfant d'environ 8 ans tomba à travers le plan.
cher, et fut consumé. Ceux qui ont fouffert le plus de perte par cet acci-
lent font, à ce que nous apprenons, les Sieurs Dumas et Sauvage-u.
Sa Seigneurie et S. A:R. LE PRiNCE EDOUARD, furent p,éfents toute la

nuit, et donnerent tout l'aide poffible, non feulement par leur préfence
mais auffi par leur exemple at leur Affittance perforinelle à l'effet d'étein-
dre le feu, et foulager les infortunés qui ont fouffert par cet accident
les officiers et Soldats de la garnifon, méritent beancoup d'éloges, pour
l'affilance qu'ils ont donnée en cette fatale occafion, ainfi que les Mem-
bres de la fociété du feu, et autres- Citoyens, qúi ont aufli par leurs ef-
forts co-opéré à arrêter les progrès de cette incendie, qui menaçaient une par-
tie plus confidérable de la ville'.

Morts et Na4/7'ances à yébec pour le mois de Nov. 1 793•
2 Hommes mariés, F
5 Femmes, ýd. r 3 Garçons,
i Grand Garçon, 9 Filles.
i Petit Garçons, Z
g Petites Filles. -
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